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Dans la déclaration que 
j'ai publiée au lendemain 
du congrès de Sainte-Anne, 
j'ai dit quels puissants 
liens affectifs m'atta- 
chaient à la première cir- 
conscription électorale de 
la Guadeloupe. 

C'est là, én effet, que se 
trouve la commune qui 
m'a vu naïtre: 

C'est là que se trouvent 
Anse-Bertrand et Port- 
Louis que j'ai représentés 
pendant plus de dixans à 
Ja première assemblée du 
pays, aux côtés de mon 
collègue Balin et de feu 
Barfleur. C’est là que se 
trouve le Moule, la ville 
Martyre qui hahane sous 
la botte rouge des arti- 
français. 

C’est là que se trouvent 
Gosier- et Sainte Anne 
dont les manifestations 
politiques ct soctalés ne 
m'ont jamais laissé indif- 
férent depuis plusieurs 
Justres.C'’est aussi là que ce 
trouve Saint-Frrnçois 
j'ai milité jadis aux côtés 
de Macal, Duverger, Hioul- 
lier. C’est là que se trcuve 
Désirade dont le désolant 
isolement 
attention soutenus en vue 
d’une action bienfaisante 

C’est là enfn aue se 
trouve la principale Ville 
de notre Département 
dont j'ai dit avec quelle 
fierté je me verras confier 
Ja défense de ses intérêts 
auprès des pouvoirs pu- 
blics. | 

Si l’on veut bien 
dérer, au surplus, que j'ai 
passé vingt trois de mes 
jeunes années dans cette 
capitale intellectuelle et 
commerciale qu'est pOur 
nous Pointe-à-Pitre, on 
comprendra facilement 
que je n’aie pas hésité à 
répondre présent à l’appel 
de mes amis. 

Je dois d’ailleurs dire 
que les nombreuses mar- 
ques de sympathie qui; au 
fi des jours, me sont don- 
hées de vive voix OU me 
parvicnnent par lettre 
sont une haute attesta’ 
“ion du b'enveillant 2 - 
çueil que ma cancidature 
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a rencontré auprés du 
public. 

l'out comme en Métro- 
pole, dans notre Guade- 
loupe de cette fin de 1958 
se lève un vent nouveau 
annonciateur de la tempé. 
te qui balaïiera les com- 
munistes, ces vils agents 
dc l'étranger dont ia pro- 
pagandeperfide à fait tant 
de mal à 14 France et à la 
Guadeloupe. 

Nous sommes à l’aurore 
d’une politique nouvelle 
dont notre jeunesse re- 
cuellira tout le fruit : nos 
compatriotes doivent l’a- 
border ayec I: volonté ar 
rétée d’en extraire tout le 
contenu bénéfique pour 
un meilleur devenir de 
notre pays. 

Qui que nous soyons, 
l'intérêt eollectif nous 
commande de saisir la 
chance inespérée que nous 
offrent les évènements 
présents d’amorcer cette 
politique de rapproche. 
ment des cœurs, de récon- 
ciliation des esprits, par la 
suppression des barrières 
qu’une idéologie de haine 
et de subversion avait éle- 
vées entre les différents 
fractions de la population. 

La première circonscrip- 
tion a une économie bien 
déterminée: le sucre, ie 
rhum, le haut négoce, et 
des aspirations sociales 
dont la légitimité ne sau. 
rait Être contestée par 
personne. 

Son représentant auprès 
des pouvoirs publics de 
demain doit défendre avec 
ardeur toute mesure légis- 
lative tendant à obtenir 
un pr.x rémunérateur aus- 
si bien pour la tonre de 
cannes que pour le quin- 
tal de sucre, et rechercher 
toute ‘formule capable 
d'assurer une coopération 


Joyale entre patrons et 


ouvriers, afin déviter ces 
grèves endémiques qui pa- 
ralysent l'essor général 
du pays, sèment la misère 
dans les foyers. , 

II doit aussi avoir une 
sollicitude particulière 
pour les classes moyennes 


auxquelles on ne pense pas 


assez et qui forment l’ar. 
mature la plus solide de 
toute société organisée 
parce que composées de 
p tits commerçants, de 
petits artisans, de petits 
fonctionnaires ou emplo- 
yés aux traditions de ci- 
visme, d'économie domes- 
tique, de pratiques religi- 
euses. de vertus familiales 
bien établies. 

À cet égard le souci ma- 
jeur de ce représentant 
devra consister à faire 
jouer. l’article 73" dela 
constitution pour obtenir 
un rajustement de la fs:a- 
lité excessive qui est ac- 
tusilement appliquée à la 
Guadeloupe. 

Un effort sérieux ayant 


_été amorcé dans le domai:- 


ne de l’améioration de 
l'habitat, 11 devra, en ac- 
cord avec ses collègues 
tout mettre en œuvre 
pour le continuer, en 
poussant à l’intensifica- 
tion de la construction 
des logements à prix mo: 
dérés; soit par la SIG, soit 
par tout autre organisme, 
à ce habilité. 
_ D'une manière généra- 
le, et tenant compte des 
impératifs d'évolution 
qu: la Vème République 
porte en gestation, 1l 
dévra Drovoqueér ou 
saisir toute occasion de 
travailler à Îa prospérité 
de la circonscriotion, au 
bonheur et à la tranquil- 
lité de ses habitants. 
Telles sont, électrices, 
électeurs, les tâches es- 
sentielles qui solliciteront 
votre représentant, et 
auxquelles en plein accord 
avec mon suppléant éven:- 
tuel, le Dr. BOURGAREI, 
je prends par avance l’en- 
gagement de me consa- 
crer, Si Vous me faites 
l’honneur de m'élire le 23 
Novembre prochain. 
Vive la Vème Républi- 
que! Vive la France ! 
Vive la Guadeloupe!!! 
M. ALBRAND. 
Ancien Combattant 
Conseiller Général 


| Maire de Petit-Caral, 
Officier de Ia Lécgion d'Honneur, 


Préeess eo Centrale 4ntllarse 
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